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efte alahguie:aux doux rou

eïi là lis dek Vagues,
inn" deà,tooheri, jje

-Ait vais souvent M'84$eëir,
ýJrJe contemple en rêvant,: dans le douceur du soir 2

LW nature endormie emmiýles.ombi*,êo val

Lune-Phébè sourit à M84am la 1ý
parlé ýýbellWent: db'ioÜ-m=tenu

qufýýII6tXý"f sans bruit.

'à la brise, un 0 de zèphyré;
Mole dieu de# ýents agite cloucement
IrÀ i fruwnne enun long brMi
Et qui chante. aux acicenti de ma muft. en .4élire.

Et !orýguenient je rêvé et mon rêve titý10iutulÛ,
Olait aux- Pl dé' ma vém,mon enlé-setom

daim 1 au-delà que toliJOUM jê: M,*Vemëjl
du matin-

l'Aurlorevient frôler mes Yeux 1ï1el somma
ýAu loin, le laUGO 'lm 1501»Mo sonore!,
Brave où, rmuté? jai dormi?

le jou'r-aplmit dwm -11hl ve7Éa,..
QU"

lever dé P.. bus J'assiste ëM J,-dit Dieu quime fitje oon-Lpreüds la grandeur el
Pour ll"àimer) la servir, eî surtout recon",.

Qu ici-bâo, Jeiiieouïe qn'ýuù "rtel exilé

Raoul, .BeRGFR.
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